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ÉPISODE 3


Chapitre 8
Boutinella arriva sur le palier desservant le troisième et ultime sous-sol du « HQ » et se trouva face à une porte en verre dépoli sur laquelle était collé un panneau demandant, en lettres grasses et comminatoires :
« Veuillez laisser vos habits au vestiaire.
La direction. »
Elle s’arrêta quelques secondes, le temps que les troublants souvenirs de son passé aient laissé toute la place à la concentration qu’elle devait à sa mission. Une sorte de rauque et sourde respiration parvenait de l’intérieur. Une succession, lente et régulière, de « pschhht » soufflant et de « rrrrooo » aspirant. Elle pencha successivement la tête vers la droite et la gauche, tira sur ses phalanges, fit tourner ses mollets et plia les genoux avec, à chaque manipulation, une série de craquements secs. Elle était prête.
Une vapeur blanchâtre suintait des embrasures de l’entrée. Que pouvait bien abriter cette ultime chambre de vices et de tortures ? Après d’ultimes flexions-extensions des avant-bras et un rapide roulé-massé de ses abdominaux, elle poussa la porte. Une épaisse vapeur brûlante à l’âcre odeur d’eau de Javel l’engloutit soudain. Elle ne distingua d’abord rien. Ses yeux piquaient, sa gorge brûlait, elle titubait dans une obscure clarté blafarde.
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